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PAS	DE	RESPECT	POUR	LES	ARBRES,	PAS	DE	RESPECT	POUR	LES	AÎNÉS	!	

Les	Amis	du	Boisé	Neilson	déplorent	l’abattage	à	l’église	Saint-Louis	
	

Québec,	16	avril	2021.	–	Pour	préparer	le	terrain	à	la	future	Maison	des	aînés,	un	abattage	massif	a	

présentement	lieu	sur	le	terrain	de	l’église	Saint-Louis-de-France.	On	est	en	train	d’abattre	70	des	77	

arbres	du	site.	Paradoxalement,	ces	coupes	sont	justifiées	au	nom	«d’un	milieu	le	plus	vert	possible»	

qu’on	entend	offrir	aux	futurs	résidants,	car	on	plantera	une	centaine	d’arbres	et	beaucoup	d’arbustes.	

Si	la	Ville	de	Québec	ne	semble	pas	avoir	eu	son	mot	à	dire	au	sujet	de	cet	abattage,	autorisé	en	vertu	

de	la	loi	66	qui	permet	au	gouvernement	d’accélérer	certains	projets	d’infrastructure,	il	n’en	reste	pas	

moins	que	les	citoyens	ignoraient	tout	de	ce	qui	se	préparait	jusqu’à	hier	matin.	Le	maître	d’œuvre	du	

chantier,	la	Société	québécoise	des	infrastructures	(SQI),	explique	que	«les	citoyens	recevront	dans	les	
prochains	jours	un	dépliant	qui	présentera	le	projet	plus	en	détail.»	Daniel	Desroches,	le	porte-parole	
des	Amis	du	Boisé	Neilson,	résume	la	situation	qu’il	observe	attentivement	depuis	deux	années	:	«Peu	
importe	l’instance	responsable,	on	ne	compte	plus	les	projets	desquels	la	volonté	citoyenne	a	été	écartée,	
les	projets	pour	lesquels	les	citoyens	n’ont	jamais	été	mis	au	courant	ni	consultés,	bref	c’est	toujours	la	
même	histoire	:	les	citoyens	se	trouvent	placés	devant	le	fait	accompli.	Ils	ont	raison	de	s’indigner!»	
	

Les	Amis	du	Boisé	Neilson	déplorent	la	coupe	excessive	pour	trois	raisons	:	d’abord,	il	est	inacceptable	
qu’un	abattage	massif	se	fasse	sans	discussion	publique,	en	catimini,	et	de	surcroît	à	partir	d’une	loi	

qui	dépossède	une	Ville,	un	Conseil	de	quartier	ainsi	que	les	citoyens.	Pendant	que	les	élus	municipaux	

et	provinciaux,	consultés	ce	jeudi,	se	demandaient	comment	pareil	massacre	aurait	pu	être	évité,	les	

émondeurs	rasaient	le	terrain.	Ensuite,	il	est	faux	de	laisser	croire	que	l’abattage	de	70	arbres	matures	

sera	compensé	par	une	plantation	d’arbres	car,	dans	les	faits,	on	ne	remplace	jamais	réellement	les	

arbres	majestueux	et	l’on	assiste	à	des	reculs	de	canopée	partout.	En	réalité,	s’il	faut	planter	25	arbres	

pour	compenser	la	perte	d’un	seul	arbre	mature,	il	est	évident	que	cet	abattage	n’était	pas	une	option	

au	point	de	vue	de	la	santé	publique.	Enfin,	les	Amis	du	Boisé	Nielson	dénoncent	la	manière	dont	nous	
traitons	nos	arbres	dans	la	Capitale.	Un	tel	abattage	est	un	manque	de	respect	tant	pour	les	arbres,	

tant	pour	les	enfants	qui	en	profitaient	que	pour	les	aînés	qui	auraient	dû	en	être	les	bénéficiaires.		

	

Rappelons	qu’en	réaction	aux	abattages	récents	dans	plusieurs	secteurs	de	 la	ville,	 le	mouvement	

citoyen	est	à	l’origine	d’une	lettre	qui	suggère	que	la	forêt	urbaine	devienne	un	enjeu	électoral.	Daniel	

Desroches	résume	l’idée	ainsi	:	«Nous	sommes	de	plus	en	plus	nombreux	à	trouver	inacceptable	le	sort	
réservé	aux	arbres	patrimoniaux	et	aux	boisés	urbains.	Ce	qui	se	passe	autour	de	nous	justifie	la	crainte	
des	citoyens	de	perdre	leur	qualité	de	vie	et	de	voir	l’environnement	se	dégrader.	À	notre	avis,	les	citoyens	
doivent	exiger	des	futurs	élus	des	engagements	à	mieux	protéger	la	forêt	urbaine.»	
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